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« Seigneur, donne-nous toujours de ce pain-là »

Évangile du jour Jean (6, 24-35)

En ce temps-là, quand la foule vit que Jésus n’était pas là, ni ses disciples, les gens montèrent dans les
barques et se dirigèrent vers Capharnaüm à la recherche de Jésus. L’ayant trouvé sur l’autre rive, ils lui
dirent : « Rabbi, quand es-tu arrivé ici ? » Jésus leur répondit : « Amen, amen, je vous le dis : vous me
cherchez, non parce que vous avez vu des signes, mais parce que vous avez mangé de ces pains et que
vous avez été rassasiés. Travaillez non pas pour la nourriture qui se perd, mais pour la nourriture qui
demeure jusque dans la vie éternelle, celle que vous donnera le Fils de l’homme, lui que Dieu, le Père, a
marqué de son sceau. » Ils lui dirent alors : « Que devons-nous faire pour travailler aux œuvres de
Dieu ? » Jésus leur répondit : « L’œuvre de Dieu, c’est que vous croyiez en celui qu’il a envoyé. » Ils lui
dirent alors : « Quel signe vas-tu accomplir pour que nous puissions le voir, et te croire ? Quelle œuvre
vas-tu faire ? Au désert, nos pères ont mangé la manne ; comme dit l’Écriture : Il leur a donné à manger le
pain venu du ciel. » Jésus leur répondit : « Amen, amen, je vous le dis : ce n’est pas Moïse qui vous a
donné le pain venu du ciel ; c’est mon Père qui vous donne le vrai pain venu du ciel. Car le pain de Dieu,
c’est celui qui descend du ciel et qui donne la vie au monde. » Ils lui dirent alors : « Seigneur, donne-nous
toujours de ce pain-là. » Jésus leur répondit : « Moi, je suis le pain de la vie. Celui qui vient à moi n’aura
jamais faim ; celui qui croit en moi n’aura jamais soif. » Acclamons la Parole de Dieu.

Homélie (par Frère Hilario FRIGHETTO) 

Jésus satisfait notre faim - 18ème Dimanche T. O – Année B – 1er août 2021

Après le miracle de la multiplication des pains, qui l’a rassasiée, la foule cherche Jésus,
non pas parce que son enseignement l’a touchée, mais pour tirer profit de la nourriture qu’Il leur
offre. La foule n’a pas vu le signe de l’amour de Dieu dans le miracle des pains. Elle n’a considéré
que le côté matériel du cadeau. Jésus dénonce cet intérêt purement humain. Il ne veut pas être
pris pour un « super boulanger ». « Vous me cherchez, non parce que vous avez vu des signes,
mais parce que vous avez mangé du pain et que vous avez été rassasiés. » (Jn 6,26) Et il l’invite
à rechercher la vraie nourriture : « Travaillez non pas pour la nourriture qui se perd, mais pour la
nourriture qui demeure jusque dans la vie éternelle. » (Jn 6,27) Nos prières ne doivent pas se
limiter à de simples demandes matérielles. Ce que le Seigneur veut nous donner est bien plus
important.

La grande priorité, ce ne sont pas les biens que nous possédions, ni ceux que nous
voulons posséder. Jésus voit tous ces gens qui travaillent dur pour leur nourriture corporelle. C’est
une nourriture périssable mais nécessaire. Il nous parle d’une nourriture impérissable - un pain
venu du ciel pour la Vie Éternelle. Ce “vrai pain”, “le pain de Dieu”, “le pain de vie”, “le pain venu
du ciel” ce n’est pas comme la manne que les anciens ont mangée dans le désert au temps de
Moïse. Le seul vrai pain qui donne vie, c’est Jésus. Cette nourriture largement offerte à tous c’est
d’abord la parole de Jésus : “L’homme ne vit pas seulement de pain mais de toute parole qui sort
de la bouche de Dieu » (Dt. 8, 3). Jésus est également nourriture par son Corps et son Sang.



A tous les jeunes et moins jeunes qui courent vers les plaisirs motivés par la société de
consommation - la drogue, l’alcool, les décibels, et à tous les angoissés parce qu’ils ont perdu leur
emploi, il faut les aider aussi, à susciter le désir d’avoir faim et soif d’absolu. Il faut entrer en
nous-mêmes pour mieux en sortir !

Dans notre quotidien où les besoins de base occupent tout notre esprit, nous avons du mal,
à tourner nos regards vers les réalités célestes. À force de faire passer les urgences de la vie en
priorité, nous avons tendance à oublier l’essentiel… Bien des fois, dans nos prières, nous
cherchons plutôt un Dieu qui satisfait nos requêtes ! Même si la nourriture est à la base de toute
vie, l’homme ne vit pas seulement de pain, mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu.’ »
(Mt 4,4)

Les Éphésiens, (2ème lecture) sont passés sur « l’autre rive ». Ils ont quitté leurs anciennes
pratiques pour se mettre à la suite du Christ. Leur foi en Jésus a fait d’eux des hommes nouveaux.
Mais cette foi était encore fragile car ils vivaient dans un monde païen. Nous aussi, nous pouvons,
être atteints par l’esprit païen de notre temps. C’est ce qui se passe quand nous donnons la
première place à l’argent et aux satisfactions matérielles. En toute circonstance le Seigneur nous
appelle à gagner « l’autre rive » pour n’avoir plus à récriminer contre Dieu comme dans le désert.
Le Christ se donne à toutes celles et ceux qui ont faim de sa Parole et de son Pain.
Que cette « nourriture pour la vie éternelle » oriente toutes nos activités. « Que le Corps et le
Sang du Christ nous gardent pour la vie éternelle ! »

Que devons-nous faire ? – Passer de l’autre côté. Rechercher Jésus. Avoir faim d’une
autre nourriture. Chercher le pain de la vie.


